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Il

^ CHANSON
CHRESTIENNE ET SPI .

rituelle faite fur la faimfte SC fa»
créeCene denoftre Seigneur

Sivnique Sauueur le»
fus Chrift ,

Premier chef.

Ï Efus Tentantvenir fa Pafsion ,
Auec les fiens feit célébration
De fa faincfte Cene.

Dont Tereflion
Nous eft chofe faine
A faluation .

Doys tu pas eftre ayfe
Pouure Homme pécheur
De prendre â ton ayfe
Chrift ton Createud

En ces mots . Deuant la fefte du paflage xe - j canl .
s v s fachant que fon heure eftoitvenué .pourpaf
ferde ce monde au Pere ;coinmeainfi fut ciu’il euft

aymé



• 1 Chanfon
aymê les fiens qui cftoyenrau monde , il les ayma
iufquesà la fin.Et comme le louper fe faifoyt.& c .

I ï .
Prenantlepain,à fes A.poftres dit :

Ce eft mon Corps fans aucun côtredit ,
Quia mort cruelle
Toftfe valiurer ,

h . 2s . a Pour l’Homme fidelle
H- a D ^Enfer deliurer .

;2- a Do y s tu pas eftreayfe .

1. 1I . C
Encesmots :Cari ’

ayreceu du Seigneur , ce queaufsiie vousay baillé ; que le Seigneur i e s v s la
nuyt en laquelle il fut liuré,pnnt du pairnet ayantrendu graceslerompit & dill . & c.

I [ I. X

Ayantaufsile Calice en fa main ,
Leur dift,cecy eft mô fâg pour certain ,
Quiie vous affie

1-25 a Sera refpandu ,
2. a

a P° ur de mort à vie
r . n . e L ’ Homme eftre rendu *

Doys
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Doys tu pas eflre ayfe
Pouure Homme pecheur
De prendre à ton âyfe
Chrift ton Créateur^

Prenez,magez, & beuüez :ce eft mon Corps,qui
eft liuré pour vous :ceeftmon lang qui eft efpan -
du pour la remifsion de voz pcchez . christ
par ces m ots fignifie qu

’il eft noftre :& qu
’il eft fai t

vne mefme fubftance auec nous . Et quand il
dit,ce eft mon Corps qui eft liuré pour vous :ce eft
mon fang qui eftcfpadu pour vous , il nous declai
re & enfeigne,qu ’i lz ne font pas tant fiens que no -
ftres : puis qu

’il lesaprins & laiflez,non pour fa
commodité , mais pour l’amour de nous , & pour
noftre profit .

I I I L

Puis que pour nous Iefus Chrift s’eft Hcb .y .
'

donné,
Que le pecheur nefoytplus cftonnê
Pourfon maléfice ,
Et péché commys :
Car le facrifice
De Chrift Ta remys .

Doys tu pas eftre ayfe- SC c.

Heb . z .t;
Heb . 9 . |
iufque
fin du cl
Heb . 10
&. d
Voyez c,
gément
ditzcha

En
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f.

|
I.ixo .a

1e.14 . cl

i . io .d

pncechef & es troys fubfequens confolation
& ioyeeft donnée aux fideles , en la Croix & paf -
fion de nollre Seigneur iesvs christ . & en
ce qu

’il sert vne foys pour toutes liuré pour nous :
& a efpandu Ton fan g pour nous .Car 1Ja efté con -
ftituê & confacréduPerePrelfre & pontifeatouf
iourmais félon l’ordre de Melchifedech ,afin qu ’il
feilH ’officedePrdlrife éternellement durante &
permanentc .Cemyllereauoyteltélongtemps de
uant figuré en Melchifedech . Lequel citant Roy
deSalem,apres qu

’il a efté vnefoys introduit Pre -
ftreduDieuviuant,iamais apres il n ’en eftfait
mention :commes ’ileuft tou flou rsvefcu fansfin .
Par celle lîmilitude iesvs christ a elle dit
P relire félon fonordre . C ’eft ce que dit l’Apoftre ,
quecegrandPrellre & pontife nuu ST,parlefa
crificedefoymefme , s’eft apparu vne foys en la
confommation des fiecles,pour effacer,dellruyre
& abolirlepeché .ltem . Qjjelavoluntéde Dieu a
elle de nous fanftifîer par l ’oblation de j r s v .s
christ faite vne feule foys . Ité . Que par vne
feule oblation il a parfait à perpétuité ceux qui
fan &ifiez .Etadioultevne fentence notable : que
puis que la remilsion des pechez eft vne foys acqui
fe,i 1ne relie pl u s oblation aucune .Lailfons don q

’
ceftedetellable & borrible abomination,que Ion ,
nôme Mefie. Laquelle les pouures aueuglez croyét
& maintienent dire facrifîce,& oblation pour ini
petrerlaremifsion despechezcontre la parolle de
Dieu &I ’efficace de la mort Sc Croixde iesvs
christ . Laquellenous laue & purge de tous noz

pechez



spirituelle. i5
pechez & offenfes :fans que nous ayôs plus befoing
d’autrefacnficecontrouué parSatan, & fesmifla -
tiers :qui en font foires & marchez,ny cie nouuelle
efcorcherie , rotiflerie,ouPurgatoyre.

Rom .
Pial .Sül

Chrifl fe liurantpour nous à mort
&. Croix ,

T ’a fait tel bien peçheur (fi tu le croys)
Quedefaluftice ,
Et propreVertu ,
Par ce Bénéfice
Ill ’areueftu .

Doys tu pas eflre ayfe.

Ko?, âmesprénent & recueillentde cefacremet
vne grande douceur , & fruit de confolation : car
par iceluy nous nous ofons prometre afleu rément
que la Vie eternelleeft noftre : & que le Royaume
des Cieux nenouspeut faillir non plusque à ie -
svs christ niefrne.

V I.
Ce qu’eftoit tien,il le t’a conféré ,

Ce qu’eftoit tien , en foy l’a tranfferê, Rom.
Dieu plus ne t’impute 2 .Cor
Ton mal St menait, 2,Corn

Car
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2 • a Car Chriff le repute

Pour fien en effet.
Do y s tu pas eftreayfe. Si c.

JJ . b Vrayement iceluy a porté noz langueu rs :& fou
flenu noz doleurs. Oreftoii i] nauré pournoz for
faisdlilaeftéblecé pournoziniquitez . Voyezle
chapitre .

Ce eft l’efchange,que iesvs christ de ta
bonté infinie a voulu faire auec nous : qu’en
receuant noftre pouureté , il nousatranfferé fes
richelfes:enportant noftre debih té fu r foy , iI nous
a confermezpar fa vertutenprenant noftre mqrta
Iité,ilàfait Ion immortalité noftre : en dépen¬
dant enterre,il a fait voyeau Ciel : enfoy faifant
Filz d’Homme, il nous a faits enfans de Dieu.

V I I .

Non qu ’en Iefus fuft jamais vn péché :
Mais en voyâ t TH ôme tat empefché ,
Il fe confiitue
Pour Iuy fon debteur .
Puis en faifon deuë
S\ n fait bon payeur .

Doys tu pas eflre ayfe
Pouure
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Pouure Homme pécheur ,
De prendreâ tonayfe
Chrift ton Créateur*

L’auteuren cechefafsigne larailon du precè¬dent .'d’au tant que pari cduy il a dit , qu’au moyende l’efficace & vertu de fa Croix nous nepouuons
parnoz pechezeftre damnez , non plus que ie -
s v s c hr 1 ST :car ilznefontdefiaplus noftres,mais fiens : félon & fuyuant l’

efchangecy deflusdéduit .

VIII .
Ifraëlfut de Mannealimenté

Par quelque temps,& de ce fubfianté :
Souzvne figure
Qu ’envn tempsprefix
Dieu feroytpafiure
De fon propre Filz .

Doy s tu pas eftre ayfe. & c
Les enfansd ’Ifraél maneerentle Man parqua _r ' VI r cr* r -1 Exo. 16ranteans .iuiques aeequ ilzfunentparuenuzauxfins de la terrede Canaani . Voyezle Chapitre .
O r freiesieveux bien quevous fachezque noz i . Cor .Peres onttous citéfouz la nuée : & ont tonsman -

B géd’une
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géd ’une mefmeviande fpiritueIle,Etpeu apres,Et
tescliofesont eftéexemples& figures pour vous.

Apres la confolation que deuons prendre en
la mort & Croix de nollre Seigneur i e s v s
Chris t ,l’auteur pourfuit la matieredelaCene ,
&fait par cechefbriefuededuchô de l ’origine d’i -
cellerlaquelle il mojiftrcauoir elle figurée en l’an¬
cien teftament,comme appert par le fixiefinecha
pitre d’Exode,& par le diziefmechapitre dela pre
mierèaux Corinthiens cydefliis allégué .

I X .

Ores à nous eft baillé & rendu
ChtiftlePain vif du haut Ciel defcedu,
Quieftfaris feintife
De trop plus haut pris ,
Que cil que Moyfe
Et les fiens ont pris.

Doys tu pas eftre ayfe * Sf c

Le pain que ie donncray ,c
’cft ma chair 1aquelle

ie donneray pour la vie du monde. Au mefme cha
pitre enfainâleannoftreSeigneur nous dit , que
fa chaireft veritablemét viande , & fonSang breu
uâge,defquclzno

5fouîmesrepeuzà vieeternelle.
Lefquelz mots faut diligemment conliderer : par

ce qu e
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ce que la promeflequi nous eft faite en ces mots , 1e
pain que iedonneray & cet.nous enuoyea lacroix
de iesvs chr i ST .-ouelleaellépleinementve
rifice , & entièrement accomplie . Car iesvs
christ s’eftappellépainde vie.pourcequ ’il
nous auoyt efté donné tel du Pere,& s ’eftmoniiré
tel,quand s’eftantfait participât de noftre humai
ne mort al ité ,il nousa aufsifaits participas de fon
immortalité diuinetquandfê oft'ranten facrifice ,il s’eft chargédenoftre malédiction,pour nous ré
plirdefabenediftion : quand en fa mort il a dé¬
lier é & engloutyla mort : quand en fa refurre-
ftion tl a refufeité en gloyre & incorruption no¬
ftre chair corruptibletlaquelleil auoit veftuë.

Manne le corps feulement nourrif »
foit ,

Non pas î ’cfprit , & foudain pourrif *
foit :

Mais ceikpafture
DontChriftrrous nourrit ,
Toufiours fans fin dure ,
Et pointne petit .

Doys tu pas efire ayfe .
B z En
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En vérité,en vérité,ievous dy,Moyfenevous a

point donné le pain du Ciehmais monPere vous
donnelevrayPainduCiel : car celuy eftlePain
de Dieu,qui eft defcendudu Ciel,& dorine vie au
monde .

Moyfeaufsileurdiftmul nelaifled ’iceluy iufques
au lédemain :& n’obeyrétpoint à Moy fe , mais au
cuns en laiflerét d’icelluy iufques au lédemain,&
vermina des vers,& puytidont Moyfe fut courrou
cé contre eux .

A la fimilitude du Pain quinourrit , fubftante,
& conferue lavie de noftre corps: aufsi lecorpsde
iesvs christ eftla viande,la nourriture , &
conferuationdenoftrevie fpirituelle Et le fang
duquelà la fimilitude du vin fpintuellemét nous
conferme,conforte,recrée,& refiouit.

X I.

Mangerle corps du Seigneur Iefus
Chrift ,

Boy re fon fang,ainfiqu 'il eft eferit:
Oeft fermement croyre
Que dans noz efprits
Chrift le Roy de gloyre
Par Foy eft compris».

Doys
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Doy s tu pas eftre ayfe , 6i c

Plufieursdoncdefesdifciples , qui ouyrent ce, j ean 5
diietrcefteparolleeft dure,qui la peutouir?(Et peu
apres ) C ’elî l ’Efprit qui viuifie: la chair ne profite
denen . Iesparollesque ie vous dy , font Efprit
& vie.

LecorpsdeiEsvs christ eft faitnoftre ,
en tant qu

’il a efté liuré pour nous : & fon fang eft
fait noftre,en tant qu

’il a eftêefpandu pour nous:
& cognoiftrefon corps & fon fangauoir elle faitz,
noltres en celle manière,eft pofl

'edertout iesvs
christ crucifié : & eftre participans de tous fes
biens.Et auonsà tenu & penferencecy , quelela -
crement eft vue cholèfpintuelle :par lequel noftre
Seigneurn’a pas voulu repaiftrenoz ventres,mais
nox âmes. Et y cerclions i e_s v s christ , non
paspournoftre corps,ny ainfique par noz fens
charnelz il peuteftrecompris,maistelIement que
famé le fe voyeprefentement donné ôc offert . En
fommecôtentonsnousdel ’auoir fpirituellemét :
car amfi nous l 'aurons pour Vie,ce quieft auoir re
ceu tout lefruit qu’on peut receuoirdu facrement.

X I I.

Mangez ce corps , ( difoyt le Sei»
gneurdoux)

B 3 Prenez
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PrenezEEîanapj & bcuucz monfang

•b tous ,
Eail'ans la mémoire
Et réduction
De ma mort notoire,
Etmapaflion .

Doys tu pas dire ayfe
Pouure Elomme pécheur ,
Depreridreâ ton ayfe
Chrift ton Créateur^

n .e Prenez,mangez,ceeR ' mon corps , qui eft liuré
pourvousifaites cecyen mémoire de moy .

Quand noilre Seigneur donna l ’inihtutionde
celaciementàfes Apolhx ‘s,il leur commanda de
le faire ai nii en la memoyredefoy . C.equefainft
Paul interprète annoncer la mort du Seigneur ,
vauraurant que publiquement, & tous enfemblc ,
comme d ’une bouche cuidcmment conftlfer tou
tenoftrefiancede vie & de faiut eilie en la mort
du Seigneur : afin que par noilre confefsion nous
legk >rifîons : & par no ftre exemple exhortions les
autres deluy donner nu -fnie gloyre .Et en ce voyos
ou tcndlebutdulacremcnttc ’eftaffauoyr denous
exercer en la memoyre de la mort de i E s v s
christ . laquelle mort nous cognoifïons par

la inanducationfpirmielledefoncorps , qui fe fait
par l-oymous eftre pleine,certaine,de éternelle vie .

XIII .
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x i r i,

Prendre fon corps & fon Sang aual
1er ,

Oeft viue Foy qu i là nous fait aller,
Et nous fait apprendre
Ce que ne pourroyt
Tout Homme comprendre,
Si la Foy n ’auoyt .

Doys tu pas efireayfe. fiCc.

En ceft endroit faut retenir,quepar le lignebail
le en la Cene , la fubliance de la chair de i e -
svs christ , &mefmefon corps nouseft don
né envérité .Car fi quelqu’un ne vouloyt appeller
Dieu trôpeur , il n’ofera pas dire: qu’un lignevain
& vaine toit proposépar luy. Parquoypuis le Sei¬
gneur nous reprefenre au vray la participation de
Ion corps fous lafraftiodupainul n’ya nulle don
te , qu

’ii ne la bailkquât & quaf . Et tel & lignât be
nefice no’

eflargiftleSeigneur usys christ
par fon fainétEfprit,par lequel no ’ fotnmesvniz
enfemble,& elï commecanal & côduit, par lequel
tout ce que christ eil , & poffede ,defccnd iuf-
ques à nous.Car fi nousapperceuonsà i’oeilque le
Soleil luyfant fur la terre , ennoye par fes raiz
aucunement fa fubftance , pour engendrer ,
nourrir , & yegeter les fruits d’icelle . Pour »

B 4 qu ©"}
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pourquoy la luem & illumination del ’Efpritde le
fus Chriflferoyt elle moindre , pour nous appor¬
ter la cômunication de fa Chair & de Ion fangiVe
ritabemét vne telle côm unica tion de fon corps &
de fon fignous tcftifieleSeigneur en fa Cene, & de
fait l’offre & le baille à fous ceux qui recoyuét ce co
uiuefpirituel,conibien qu

’il n ’y ayt que les feulz fi
déliés qui en participent,en tât que par vraye foy ,
ilzfe rendent dignes d’auoyr iouyffance d ’un tel
bénéfice . AlaquelleFoyl ’auteur parcechef ren -
uoyetouteperfonnefïde ! lc:<l 'autant quepar icel¬
le le Seigneur par fon fainft Efprit,donne l ’intelli
gence de la vraye manducation de fon corps en la
Cenetcequine fepeut par parolles exprimer , ny
mefme parle feulEfpnt de l ’Homme compren¬
dre lâns icelle Foy : à laquelle l ’auteur ftimule les
Leifteurs,pourIaquelleobtenirfaut foy humilier
par Orayfondeuât Dieu :& fe mettreen tout hors
defoy,c ’

eftàdiredefpouillertoutecogitati6 char
nelle .Alors nous cognoillrons par le fainft Efprit
la vraye manducation du corps de i e s v s
ch r i s t : & la participât ion que nous auonsen
faichair & enfon fang par fa faincteCene .

x 111 r.
Mais ne failles hors du diuin fentier:

Et ne penfonsqu’il foie là tout entier,
II laiffa la terre,
Et pour vérité

Au
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Au Ciel il printerre
Eftant fufeité .

Doys tu pas eftre ayfe .ÔCc.

Par ce chef& les deuxautres fubfequésl’auteur
retire les lefteurs derydolatnecommune : à à la¬
quelle on voyt la plus grande partie du monde
chopper:&y eltre miferablementabifmée.

Hommes de Galilée pourquoy vous arrêtiez
vous,regardansau Cieliceftuyiesvs ,qui eft elle
ué d’autcvous au Ciel,viendra ainfi que vous l’a-
uez veu aller au Ciel .

Pour abolir les folles refueries & damnablts
inuentions forgées par les inimitiés de Satan tou
chant la prefence locale du corps de iesvs
c hr i s T .-lequel ilz difent & attellent au fimple
peupleconfilter en prefencelocale& attouchemët
& pour obuieràceft erreur .faut tenir pourcertain
& indubitable , que comme iesvs christ a
veftu & prins noliie vrayechair , quand il eft nay
de la Vierge:& comme il a fouftèrtennollre vraye
chair,quand il afatiffaitpournousiainfien refu -
fertant il a receu & reprinsnofti e vraye & celle mef
ine chair :& à ton Afcenfionl ’a trâfportée auCiel.
Et cette eftnoftre efperance,quenous refuteiterôs
& i rons au Ciel,d’autant que iesvs christ
eft refufcité & y eft monté .Or cefteeft la perpétuel
le vérité d’un corps,qu’il foit contenuen lieu .-qu’il

ayt
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ayt fes certaines mefures,qu ’il ayt fa fonneyi fible.
Ce queleSeigneur a tellifîé par ces parolles,quand
il ie donnoyt à les difciples le iour cleuât qu

’il ieuf
f nil . Fartantfaut nyer pleinement la refurrefhon
delachair,ou confcffer que quâd elleauraellé re -
iutcnéeieileferaencore chair,laquelleencela di£
feredei ’efprit , qu

’elle cil côpnfe en efpace de lieu ,
qu

’elle cil voie, & qu
’on la touche . Car à quiper -

luaderont ces melongiers & enfans deSatannoz
corpsdebuoir eitrtinhniz,apres qu

’dz feront re-
ceuzen la gloyre & immortalité celelter Oreftil
ainfiqefinoingSainft Paul,qu ’ilzferont tranffor
mcz poureftreiènrblablesaa corps glorieux du Sei
gneur . Parquoy qu

’ilz neattribué t point au corps
glorieux de christ d ’eftre en plufieurs lieux ,
&■n ’eftre compris en nulle efpace : linon qu

’ilz en
veullent autant confeffer des nollresice quenu ] ( co
me ic penfe ) ne confeficroit . Nous tenons pourveri
té irréfragable que toutes qui a pieu à Iapiufïânce
de Dieu . aeilcfait . Or il luy a pieu que iesvs
christ feut fait fenrblable à fesfreres en toutes
chofes,exceptépeché . Mais ilzdifentmefera pas
Dieu qu ’un melme corps occupe plufieurs & di ~
uers 1ieux ?qu

’il u ’ayt point de forme ny nrefure au
cnner Ces infenfez qui demâdent àla puitlancede
Dieu,qu

’
ellefacequ ’un corps foyt cnlemblément

corps éc non coi psifont autant coure fi Ion reque -
royt qu

’ellefeirla lumièreeftreenlembliment lu
nriere & tenebres . ?.lais elle veut la lunriere el’ere lu
miere : les tenebres eltre tenebres , vn corps eftre
corps . Or celle cilla condition du corps,qu

’il con-
fifte
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fîftc en vnlieu certain en fa propre & certaineme
fure , & enfa forme . En celle condition iesys
Chris T a prlnscorps : auquel certes il a donna

incorruption & gloyre : mais il neluy a point elle
fanature & faverité . Car letefmoisnage del’eferi
titre cil clair & euident , qu’ileftmontéau Ciel :
dont il doyt atnfi reuenir comme , on l’a veut
monter .

X V ,

lamais ca bas Chrift en corps ne
viendra , Marc-

Tant que iuger tous humains con* Luc .
uiendra-

Alors la prefenec
Du corps glorieux
En magnificence
Verrons de nûizyeux.

Doysfupas eftreayfe.

Combien que leSeigneu r ayt trafporte de nous
fa chair,& foyten corps monté au CitLneStmoins
îleilfeât àladextredefon Pcretc’efiàdire qu’il re
gne en la puifsâce,maieflé,& gloire du Pere . Ce re
gne n’eft point limité en aucunes effaces de lieux,

&



2.8 Chanfon
& n ’eftpointdeterminé en aucunes mefu res,que
iesvs christ ne monftrefa vertu par tout
ou il luy plailfiau Ciel & enla terre :qu

’il ne fe dé¬
claré prêtent par puiffance & vertu , qu

’il n ’afsii te
toaiiours aux fiens,viueeneux,les fonftienne , les
confenne,leur donne vig ueur, & leur feruemô pas
moins,que s’il eiloyt prelent corporellement . En
fom me qu

’il ne les nourrifle de fon propre corps :
duquel il fait découler la participation en eux par
la vertu de fon Efprit . Cefte eft la prelènce du
corps que requiert JeSacremennlaquelle nous y di
fonselïre & apparoillre 'en fi grande vertu & effi -
cace,que non feulement elle apporte à noz âmes
vne indubitable confiance de lavie eternelle .-mais
aulsi elle nous rëd certains & alfeurez de l ’immor
talité dcnoitrechairdaquelle défia vient àeftrevi
uifiéeparlachairde iesvs christ immortel
le,S communiqueen quelque maniéré à fon im¬
mortalité .

XVI .

LaiiTonslà donc ces maudits bat *
teleurs ,

Sorciers,trompeurs fit charmeurs eau*
teleux :

Et ces cabaliftes
Forgeans Dieu nouueau ,
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Parleurs exorcifmes
Trompansle troupeau .

Do ^s tu pas eftre ayfe
Pouure Homme pecheur ,
Deprendre à ton ayfe
Chrift ton Créateur^

Puis que l’efcriturenous a diligemment expli¬
qué l ’Afcenfion de iesvs c h r i s T :parlaquel
le il a retyré de noftre veuë la prefence’de fon
corps,& aufsi fa conuerfation,pour nousofter tou
techarnelle pensée deluy:& touteffoys & quantes
quelle fait mention de iesvs christ : elle ç 0]J0f. -nous admonnefte d’efleuer nozefprits en haut ,

3
& delecercher au Ciel feant à la dextre du Pere.
Parquoy ceux qui ont controuuê l’adoration du
facrement,ilz l’ont fongéed’eux mefmesoutre l ’ef
criture,en laquelle il ne s’enpeutmontrer vn mot
ce qui n’eutpointefté oublié,fielle eutefté aggrea '
ble à Dieu.Et pourtant 1I7. ont mefprifé Dieu: le¬
quel ne deffend pas moinsd ’adioufteràlon efcri Deuter.
ture,que d’en rien ofter,& en fe forgeât vn Dieu à
leurplaifir & volunté,ilzontdelailsé le Dieu vi-
uant :par ce qu

’dz ont adoré les dons au lieu du do
nateur mcfme.Enquoyilz ont doublement fail-
ly .cai l’honneur a efté rauy à Dieu .pour le tranffe
rer à la créature. Et Dieu aufsia efté deshonnoré
ence,qu’onapollu & prophanélon don & bene
fice:quand de fon fainft Sacrement on a fait vn

Idole
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idole trefexecrsb !c .Nousaucontrairc,afîn quene
tombions eu mefmefo fie ,fi thons entieremétnoz
oreilles , noz yeux , noz cueurs,noz pelées,et noz
langues enlatreflacrée dodtnne de Dieu : car elle
elt l’efcolledu fainct Efprit tresbon maiftre :m !a -

qaelleonproffitetellementqu
’il n ’eftmeftier d ’y

rienadioufterd ’ailieurs :&efl' à ignorer volfttierr ,
tout ce qa

’enicellen ’eft point enfèigné . Crucifiôs
nozniembrcsdepechez , eftansvrays adorateurs
adorons le Pere en erprit & vérité : non en cho¬
ies vifibles ny en vmbresmecroyâs plus à ces dam
nez & mauditzantechriftz , & rafez facrificateurs ,
qui decoyuent les fimples brebis de i e s v s
c h r i s T : 8c leur font à croyre .cjue pa r prononcia
tions,croix,fouflemens,lignes,mi nés,chimagrées
tourdions,battelleries, & tours depalfepaffe déni

groinâciens & enchatenrsique iesvs christ
defeend corporellement dedâs le pain fans leuain :
& que par la vertu & efficace deleursparolles & in
tentiôs quelepain ne foyt plus pain :ny levin,vin .

Aquoy foaftenir & deffendre ilz ne font point
munys de la parollecie Dieu : mais des armes de
leur pere de nienfonge Satan : qui font priions ,
bânifîêmcns,perfecu rions ,croix ,fuftigatics ,feux ,
8c finalement la mort . Toureffoys quelque man¬
teau playfanr, & belle apparence qu

’ayt cefte idole :
& tit foit elle bien plaméeSc main tenue par ccs en
greffez & tondu ?.,nefepourra fairerque cefte tran
cbantecoignée,c

’eft à dire la parolle de Dieu viue ,
ne l’abbatei u s,& mette bas .

XVII.
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Conuenons tous en louable vnitc ,
A Y311 s en nous Chïdtienne Charité ,
Pour en ce Conuiue
De pain &. de vin
Manger la chair viue
Du Roy fouuerain .

Doystupas eiîre ayfe
Pouure Homme pecheur ,
Deprendr e â ton ayfe
Chrift ton Créateur*

NoftreSeigneurpar fa fain &e Cenenous com
muniquefon corps:lequel eft entièrement faitvn
auec nous,& nous auecluy.Or puisqu 'il n 'a qu ’un
corps,duquel il nous fait tous participants , il faut
neceffairementque par cefte participation nous
fovons faitsaufsi tousenlembievncorpsdaquelle
vniténouseftreprefentéepar ’epain , qui nous
eft offert pour iacremcnt.Car connue il eft fait de
plufieurs grains de bled , qui y font tellement
ineflez & confux enfemble , qu’on ne pour -
royt difeerner , ne feparer l’un d’aucc l ’autre;
en. cefte maniéré nous dtuons aufsi cftre

par
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par accordde voluntez tellement conjoints & af-
femblez entre nousiqu’il n’yayt aucune noyfe ne
diuifion . Sain & Auguftinafouuent appelle cefa-
crement lien de Charité . Cariln ’yaat ;uillonqui
foytplus piquant à nous inciter d’auoir mutuelle
Charitéentrenoustquequâd iesvs christ
en fedonnant à nous , non feulement nous côuie
& nous monftre par Ion exemple , quenous nous
donnions &expofiôsmutuellement les vns pour
les autrestmaisd’autant qu

’ilfefait comun à tous ,
il nous fait aufsivrayement eftre tous vn enluy.

x v r 11 .
Ereres 8£ Soeurs layons hayne SC

cotirroux .
Coformôsnous àlefus noftreEfpoux ,
Qui eft le figne ample ,
De ce iefuisfeur :
Et le vray exemple
De toute douceur .

Doystupas eftreayfe.

Nous aurons beaucoupproffité au Sacrement,fi
ceftecoenoiffanceeftengrauée & imprimée de¬
dans nozeueurs,que nul des frères ne peut eftre de
nous blelsé,diffamé,moqué,mefprisé,ouen aucu
ne maniéré offensé , que cnfemblément nous ne

blefsions
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blefsions,diffamions ,moquions ,mefprifîons , ou
cffenfionsenluy iesvs ch r i s t : quenepou -
uonsauoir difcord ne diuifion auec noz freres ,
que ncdifcordions & lovons djuifez de i e s v s
christ :que iesvs christ nepeuteftre
ayme denous,qne nousne l’aymios en noz fieres .

XI X .

Chrift le painvif par ce couiueexquis
A tous croyans le hau t Ciel a con quis,
Et tou t vray fî delle
En Foy bien inftruit ,
A vie eternelle
Ce pain le conduit.

Doys tu pas cffcrc ayfe.&c .

Lebut decefacrement comme il eftmonftré cy Sus au d:
deff'uselidenousexerceren la memoyredelapaf - ziefmec
fion & mort deiESvsciiRisT . Pourtant quad
il donnoitl ’inftitutiondecefacrement àfes Apo -
ftres.illeurcommandadelefaireainfien la mé¬
moire de foy .Ce que fiinctpaul interpreteannoa
cer la mort du Seigneur iufques a ce qu

’il viendra i .Cor .u
au i ugement,n’eft autre chofe linon quenous de •
clairionspar confefsionde bouche , cequenoftre
Foy a recogneuau facrement: c’eftaflauoyrquela
mortdeiESVs christ eftnoftrevie -

C Ole -
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X X .

O lefus Chrift vray aigneau & diuin,
Tu nous as mis hors de la forte main ,
Et du grief feruaige

^ DePharaoRoy ,
Dont tu es paffage
De nouuelle loy .

Doys tu pas eflreayfe,

b lepnfiêrayaufsiceftenuytparmylateTre d’E-

gipte & frapperaytous les premiers naiz de ladite
terre d’Egip

’te.
NofixeSeigneuriesvs christ , quicil l ’ai

gneau de Dieu,& l’abroçatiôdela Loy Mofaique,
( au lieu de l’ai yneauque les enfans d’ifraëlman -

geoyentc-n commémoration du paffage de l’ange,
(qui tua lespremiersnaiz d’Egip te ) fe 1iurant à la
Croix pour nous,nous a clelaifsé pour derniere or
donnancefafainfte & facrée Cene : en laquelle il
nous donne fon corps à manger & (on fang à boy
re. Par la vertu & efficace de laquelle mâducation
toutvrayChreftien & fidelle aumoyen dumeri
te de fa Croix & loyconfiant pleinemét fur icelle,
eftmys hors delacaptiuiré & feruitudeduPbarao

fpirituel : & fait véritablement paffage de mort à
vie eternelk.

E I N .
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